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Présentation 

· chercheuse associée à l’équipe sur les sociétés et cultures musulmanes au LAS Laboratoire d’Anthropologie Sociale , et à la chaire du Monde arabe contemporain au Collège de France 
· ex- coordinatrice de l’Institut du Monde Contemporain au Collège de Franc e et ex- responsable scientifique de l’Institut Français du Proche-Orient en Jordanie
Présentation des domaines de recherche

· réfugiés, en essayant de dégager des problématiques propres à la région 

· migrations, et plus particulièrement migrations de travail/ employées domestiques migrantes au Moyen-Orient

· Progressivement, glissement vers les problématiques de genre à travers un thème  connexe et lié aux problématiques migratoires, à savoir la domesticité

· Aujourd’hui, je commence à travailler sur la domesticité, dans la mesure où cette notion renferme de nombreuses problématiques articulées les unes sur les autres

Intérêt de la rencontre
· Importance d’une rencontre entre chercheurs / praticiens des mouvements associatifs/ acteurs de la société civile et acteurs politique. 

· L’objet soit le même malgré les différences de perspectives 

· Comprendre / agir

· Objet commun : 

· la migration est posée comme une question

· le genre est aussi posé comme une question

· terme « question » → à la fois « problème », et « solution »

· terme « question »→ convenir d’un cadre de définition 

· comparer  cadres et outils d’analyse 

· explorer  cadres et outils d’action 

Utilité de ma communication 

· proposer un éclairage comparatif

· identifier les points de généralité des migrations marocaines avec d’autres processus migratoires

· identifier les spécificités de la problématique migratoire et de genre qui justifie la rencontre d’aujourd’hui

Migrations Sud-Nord : une approche développementaliste (→ milieu 1980) 
· approche classique qui a prévalu un certain temps dans les études migratoires

· Argument principal : pays pauvres  (du Moyen-Orient) → pays riches 
· travail bien rémunéré et accéder 

· perspective de retour 

· perspective de mobilité sociale 

· destinations principales : Europe, Amérique du Nord, et pays du Golfe en raison de la rente pétrolière

· populations cibles : migrants de travail (à distinguer provisoirement de migrants économiques), étudiants, et cadres moyens
· approche qui fait abstraction de 

· questions d’ordre familial : regroupement familial

· la question du retour 
· la reproduction communautaire en migration

· la question du genre

Migrations Sud-Sud : approche interactive et découverte de l’impact migratoire  (1980→…)
· découverte de flux migratoires ver les pays du sud (notamment découverte des pays du Golfe comme pôle migratoire) : 

· à l’intérieur d’une même région

· d’un continent à l’autre des continents du sud

· d’un pays à l’autre à l’intérieur d’un même continent

· question migratoire qui commence à se poser comme problème

· problèmes de regroupement familial

· problème de statuts juridiques des migrants dans les pays d’accueil

· impact économique versus impact social : investissements de retour, intégration dans pays d’accueil, immigrations, etc.

· Absence notoire des migrants comme acteurs individuels, absence des migrations féminines

Pratiques migratoires (→ depuis les années 1990) 
· Une sémantique migratoire large : développement, investissements de retour, intégration, exclusion, mobilités, circulation, mobilités transnationales, stratégies, filières, réseaux, trafic humain, migrations économiques, asile politique, précarité, migrations clandestines, agences de recrutements..

· Un champ sémantique qui couvre l’ensemble du processus migratoire 

· A la fois les enjeux macro et les pratiques à micro- échelle 

· Mobilise un champ de savoir qui va se construire progressivement, et surtout un savoir technique (notamment dans le champ juridique) 

· Ce champ sémantique va de pair avec la découverte de la migration féminine comme :

· phénomène notoire des années 1990

· phénomène global

· phénomène qui va devenir une sorte d’indice de précarité

·  Une telle découverte est une construction à double effet :

· Mobilisation de tout un savoir sur le genre : la migration féminine a toujours existé

· Questionnement en amont des dispositifs juridiques qui régissent les mobilités et des politiques migratoires que ce soit des pays d’accueil, mais aussi et surtout des pays de départ

· Mobilisation de tout un corpus d’acteurs : associations locales, organisations internationales  (BIT, OMI), organisations des droits de l’homme, organismes gouvernementaux, etc. 
Migrations asiatiques au Moyen-Orient
· Mes recherches :
· En plein milieu de cette mouvance sur les pratiques migratoires
· Portent sur une problématique qui croise plusieurs paramètres : 

· le genre (migrantes), 

· la catégorie professionnelle (employées domestiques),  

· la catégorie de nationale

· L’analyse de cette question  à travers trois entrées :

· Les politiques migratoires (des pays d’accueil et des pays de départ)

·  Les relais migratoires, particulièrement les agences de recrutement
· Les stratégies migratoires

· Cette démarche globale va me permettre en évidence les éléments suivants :

· Le rôle des pays du Golfe dans la polarisation des migrations de travail dans la région et à l’échelle mondiale : 

· Avec le boom de l’industrie pétrolière, des migrants viennent dans la région de partout dans le monde et en particulier du subcontinent indien et du sud-est asiatique. 
· Il s’agit d’un roulement continu de migrations temporaires, essentiellement masculines, et essentiellement célibataires. 

· La migration féminine intervient au milieu des années 1980 dans le sillage de la migration masculine, mais non pas dans le cadre du regroupement familial

· Cette migration féminine vient au secours de la migration masculine qui commence à s’essouffler avec la baisse de la rente pétrolière

· Pour certaines nationalités, cette migration est d’abord réservée aux femmes qualifiées (institutrices, infirmières, pour les philippines notamment). Pour d’autres nationalités, c’est directement dans l’emploi domestique que ces femmes vont travailler (sri-lankaises, indonésiennes, bangladeshis).

· Progressivement, un processus de de-skilling s’installe, des reconfigurations vont cloisonner l’ensemble de ces migrantes dans les secteurs de l’hôtellerie, de l’emploi domestique, et de l’industrie du sexe 

· Le rôle des politiques dans les pays de départ dans la production de l’émigration aussi bien légale que clandestine. (cas des Philippines) 

· les politiques agraires et leurs effets

· la mise en place d’organismes gouvernementaux destinés à  de promouvoir de la main-d’œuvre nationale à l’étranger

· la mise en place d’agences privées de recrutement chargées de faire le tri parmi les candidats à la migration

· L’établissement de la migration comme un marché économique dans lequel les femmes sont une cible idéale : besoin constant d’employées domestiques, acceptations de salaires plus bas

· Le rôle des juridictions nationales dans la production de ce phénomène massif  qu’on appelle la migration féminine
· Dans les pays du Moyen-Orient, en particulier les pays du Golfe, n’autorisent le regroupement familial qu’à partir d’un certain niveau de revenu

· Les contrats de travail sont temporaires, et constamment temporaires. Pas de perspective d’installation à long terme, ou d’implantation familial, quelque soit la durée 

· Problème du sponsorship

· Aujourd’hui, le  problème qui se pose est un cercle vicieux

· Les salaires sont bas

· Les femmes envoient à leurs familles des sommes qui ne suffisent pas

· Elles doivent prolonger leur séjour en migration, etc..

· Précarité qui se reproduit d’elle-même, et pose des problèmes particulièrement épineux en matière de genre 

· La caution importante apportée au système patriarcale 

· Le destin privé de ces femmes

· Le destin collectif des familles 

